
                                       Jedi corellien: Le redressement fiscal

                        cette histoire se déroule en même temps que les Sith de Neimodia

                                      Corellia, Coronet, tour de Novatech Galactic Industry

Liars Tissan éteignit son ordinateur de travail sur lequel il consultait les actualités récentes via le 
réseau holonet. Le jeune corellien brun grand et maigre s'enfonça dans son siège sans se départir 
d'un air soucieux et lissa machinalement les manches de sa tunique de soie. Un témoignage du luxe 
auquel il avait pris goût depuis qu'il avait repris les rênes de l'entreprise de son père, Novatech 
Galactic Industry, depuis la Bataille de Corellia.
Il releva la tête vers sa compagne, une jolie jeune femme aux cheveux blancs coiffés en chignon qui 
entra  dans  leur  bureau  commun  et  vint  s'assoire  à  coté  de  lui.  Sethnah  Khai  se  pencha  pour 
l'embrasser furtivement sur les lèvres avant de poser sur la table le datapad qu'elle tenaità la main. 
Ses yeux sombres d'amande énigmatiques fixaient avec insistance le visage osseux aux traits fins de 
son amant.
-Tu n'as pas oublié, j'espère? Lui lança-t-elle d'une voix cristalline pure.
-Euh quoi? S'agita-t-il surpris.
Les iris verts et gris de Liars plongèrent dans les siens.
-Nous avons promis d'emmener Namneyen dans le désert du Vide en fin de semaine pour cueillir 
des champignons des Dunes, tu te souviens?
-Ah oui, c'est vrai.
Elle posa la main sur son épaule pour être certaine d'avoir  toute son attention en cette journée 
matinale.
-Les nouvelles sont bonnes?
-Plus les jours passent, déclara-t-il, plus j'ai l'impression que la guerre civile au sein de l'Alliance 
Galactique avec Commenor et Bothawui ne tardera pas à éclater.
Sous ses tatouages faciaux du Sith Unique, symbole d'une allégeance reniée, Sethnah cachait une 
bonté incroyable que peu de gens comme Liars soupçonnaient. La jeune dathomirienne lui envoya 
des ondes de réconfort à l'aide de la Force.
-Nous avons déjà fort à faire avec l'entreprise de ton père pour nous préoccuper d'une guerre dont 
nous ne sommes pas certains qu'elle arrivera.
-L'holonet vient de raconter les dernières provocations de Denys Saicalor, le ministre de la Défense 
de Commenor. Enfin, je ne vais pas m'appesantir là-dessus.
Le corellien semblait  disposé à oublier  ces tracas lointains pour se concentrer sur leur bonheur 
personnel. Elle lui tendit le datapad qu'il saisit.
-J'ai veillé à ce que le plein du Baroudeur soit fait, expliqua la dathomirienne. Et bien approvisionné 
aussi.
Liars examina les données affichées en aurebesh avant de donner son avis.
-Des vivres pour quatre jours? S'étonna-t-il. Notre excursion pour les champignons ne devrait durer 
que pendant deux jours au plus, ce n'est pas un tantinet excessif?
-J'aime prendre mes précautions, on ne sait jamais ce qui pourrait arriver.
Il savait qu'il pouvait se fier à elle. Bien qu'ils ne passaient leur temps à traquer les Sith pour le 
compte de Vedo le Hutt, Sethnah Khai ne s'était jamais départi de sa rigueur ordinaire. Sans doute 
due à une expérience forgée dans sa difficile enfance de Dathomir et de Dromund Kaas.
Alors qu'il posa le datapad devant lui, le droïde protocolaire Anubis fit irruption dans la pièce. Le 
précepteur de leur pupille Namneyen progressa de son pas claudicant jusqu'à se trouver à deux 
mètres des deux anciens étudiants de Dromund Kaas.
-Maître Liars, maîtresse Sethnah. Un visiteur important demande à vous voir.
-Important?  Fit  le  corellien.  Impossible,  nous  avons  une  réunion  du  conseil  d'administration  à 
préparer au sujet de Carbanti United Electronics.
-Je  ne  crois  pas  qu'Anubis  nous  aurait  dérangés  pour  rien,  suggéra  la  dathomirienne  avec  son 



flegme ordinaire. Fais-le entrer, Anubis.
Le  droïde  s'éclipsa  puis  ramena dans  son  sillage  une  garde  Mistryl  qui  escortait  un  homme à 
l'apparence quelconque, qui était d'une tenue civile on ne peut plus classique. L'ancien apprenti de 
Dark Kamiya ne put s'empêcher de l'étudier d'un regard perplexe.
Derrière ses petites lunettes fines, le nouveau venu légèrement vouté et entre deux âges commença à 
ouvrir une chemise contenant un datapad et des feuilles de flimsi lorsqu'il se plaça devant le jeune 
couple.
-Monsieur Tissan et madame Khai?
-Nous-mêmes, répondit Sethnah. Asseyez-vous, mettez-vous à l'aise, l'invita-t-elle en lui désignant 
un autre fauteuil.
-Ce ne sera pas nécessaire, je ne vous dérangerai pas longtemps. Je suis Gos Barem, agent de la 
DGIC.
-La DGIC? Fit le jeune homme dubitatif.
Les traits de Sethnah se crispèrent davantage.
-La Direction Générale des Impots de Corellia. Ce n'est pas une visite de courtoisie, je suppose?
Alors que son amant afficha une mine renfrognée à l'idée d'avoir affaire à un fonctionnaire tatillon, 
le visiteur opina du chef.
-Êtes-vous bien les codirecteurs de l'entreprise Novatech Galactic Industry?
-Non, pas de chance. Nous sommes les concierges, lui répliqua l'insolent Jedi errant.
La boutade s'émoussa sur la figure impassible de l'agent. Ce dernier déplia d'une main une feuille de 
flimsi.
-Le chiffre d'affaires de votre entreprise s'élevait l'année dernière à dix millions deux cent trente 
mille crédits selon votre dernière déclaration de l'impôt sur la société qui indiquait donc un bénéfice 
net imposable de un million cent quarante mille crédits.
Liars Tissan se pencha vivement pour rallumer son ordinateur et afficher sur son écran la copie de 
ladite déclaration.
-Oui c'est exact, confirma-t-il après avoir relu les données.
-Il semblerait que ces données soient sous évaluées, fit remarquer Gos Barem.
-Impossible, nous avons vérifié avec notre comptable principal le mois dernier. Il ne peut pas y 
avoir d'erreur possible, se défendit Sethnah.
Le fonctionnaire de la DGIC secoua la tête, apparemment peu convaincu par les dénégations de la 
jeune dathomirienne.
-C'est ce que j'ai vérifié dans votre département de comptabilité gestion plusieurs étages en dessous 
avant de venir vous voir pour en discuter. Mon enquète fait suite à une dénonciation anonyme. Et 
les chiffres que j'ai trouvés, monsieur Tissan et madame Khai, sont malheureusement sans appel.
Les deux utilisateurs de la Force ne percevaient aucune trace d'animosité ni de cruauté satisfaite 
dans le ton de leur visiteur.  Celui-ci s'employait seulement à faire le travail  pour lequel il  était 
rémunéré.
-Pour gagner du temps et devant ces preuves solides d'une fraude avérée à l'impôt sur les sociétés, 
vous devez en résumé la somme de deux cent trente mille six soixante neufs crédits et vingt quatre 
centimes au Trésor Public de Corellia.  Vous tombez sous le coup de l'article L-782-1 du Code 
Général des Impôts des Corellia et êtes par conséquent soumis à une procédure de recouvrement 
forcé.
Les jeunes gens échangèrent des regards stupéfaits car le fonctionnaire corellien paraissait sûr de 
son fait. Si cela n'avait pas été le cas, il ne serait pas venu les déranger. Liars fixa alors cet hôte qu'il 
jugeait indésirable avec une rage froide.
-Dites, vous y tenez tant que ça à vos vingt quatre centimes?
Son hostilité était palpable et le fonctionnaire fit preuve d'un professionalisme certain en s'abstenant 
de lui répondre. Sethnah surprit dans les yeux verts et gris de son homme, une funeste lueur jaune 
qui traduisait une envie de meurtre.
Elle posa la main sur son bras la fraction de seconde suivante et la braise incandescente mortelle 
s'évanouit tout aussitôt.



-Liars, il ne fait que son travail.
-Je veux bien le croire, grogna-t-il sceptique. Mais je serais curieux de savoir qui a répandu cette 
calomnie.
L'expresion de Gos Barem devint navrée.
-En tant que fonctionnaire, je suis tenu à l'obligation de secret professionnel. Le seul moyen de le 
savoir est de déposer une plainte auprès d'un tribunal administratif.
Sethnah, qui avait conservé un flegme dathomirien, l'étudia silencieusement de ses yeux sombres 
d'amande.
-Vous avez parlé d'une procédure de recouvrement forcé, en quoi cela consiste-t-il?
-Vous avez deux semaines standart à compter d'aujourd'hui pour régulariser votre situation tout en 
étant soumis à une majoration de dix pourcent de l'impôt réellement dû, répondit-il en leur tendant 
une feuille de flimsi.
La jeune femme aux cheveux blancs s'en saisit pour examiner le montant de la pénalité. Et ne retint 
pas une grimace en relevant la tête.
-Je vois, ce sera tout?
Visiblement, Liars se sentit rassuré de constater qu'il n'était pas le seul à trouver la présence de ce 
fonctionnaire pesante.
-Oui, madame Khai. Merci à vous de m'avoir consacré un peu de votre temps.
-C'était la moindre des choses. Bonne fin de journée, lui souhaita-t-elle.
Ils guettèrent son départ et le jeune corellien lança lorsqu'il franchit le seuil.
-Tu penses que c'est un hasard?
Sa compagne demeura pensive quelques instants avant de déclarer.
-J'ai  résidé  suffisamment  longtemps  sur  Dromund Kaas,  bien  plus  de  temps que  toi,  pour  être 
convaincue que le hasard n'avait aucune signification.
-Nous avons le temps d'aviser, tempéra le corellien. Après tout,  deux cent trente mille six soixante 
neufs crédits, ce n'est pas suffisant pour couler une entreprise comme la nôtre.
-Mais pour nuire à notre image, si. Donc plus tôt nous résoudrons ce problème, mieux cela vaudra 
pour nous.
Liars  soupira  quand il  songea  à  la  réunion  du  conseil  d'administration  qu'ils  devaient  préparer 
ensemble.
-Comme nous ne pouvons pas faire deux choses en même temps, je vais contacter maître Horn. 
Laissons la CorSec s'occuper de cette histoire, proposa-t-il en agrippant son comlink.
Elle leva la main en signe d'opposition.
-Nous  n'avons  pas  besoin  d'attirer  davantage  l'attention.  Sauf  si  tu  tiens  vraiment  à  laisser  les 
journalistes écorner la réputation de l'entreprise de ton père. Nous devons régler cela en privé.
Depuis toujours, l'ancien apprenti de Dark Kamiya admirait la sincérité de celle qui l'accompagnait 
depuis leur rencontre à l'académie Sith de Dromund Kaas.
-D'accord, on s'y met.
Satisfaite d'avoir obtenu son approbation, la dathomirienne activa l'hologramme qui matérialisa le 
buste d'une secrétaire twi leck.
-Madame la directrice?
-Nari, contactez les membres du conseil d'administration et prévenez-les que la réunion de tout à 
l'heure concernant  le  rachat  de Carbanti  United Electronics  est  annulée.  Et  que nous  avons un 
imprévu sérieux à résoudre.
-Bien, madame.
La dévouée secrétaire  rompit  la  transmission  pour  s'acquitter  de sa  tâche.  Tandis  que les  deux 
anciens apprentis du Sith Unique se concertèrent d'un regard de connivence. Liars ouvrit un canal 
interne  et  le  visage  d'un  givin  apparut  devant  lui.  Il  s'agissait  ni  plus  ni  moins  du  comptable 
principal de l'entreprise qu'ils avaient l'intention de soumettre à un interrogatoire en bonne et due 
forme.
-Monsieur Kharezmi, vous voulez bien monter dans notre bureau avec une copie du bilan de l'année 
dernière que vous avez montré l'agent des impôts?



-Tout de suite, monsieur Tissan.

Peu après  le  chef  comptable  de  l'entreprise  Novatech  Galactic  Industry se  présenta  devant  les 
codirecteurs qui le fixaient avec une sévérité intimidante. Ils l'invitèrent à s'asseoir face à eux deux 
et examinèrent scrupuleusement les chiffres affichés dans le bilan.
Sethnah reposa la feuille de flimsi et échangea un coup d'oeil entendu avec son compagnon.
-Monsieur Kharezmi, vous voulez bien nous expliquer pourquoi le bénéfice inscrit ici affiche plus 
de deux millions de crédits au lieu de un million cent quarante mille crédits? Demanda-t-elle d'un 
ton distant.
-À vrai dire, je n'ai découvert cette anomalie que ce matin, à l'instant même où l'agent de la DGIC a 
demandé à contôler nos ordinateurs.
-Et d'où proviendrait cette anomalie? Fit Tissan.
Tous deux usaient instinctivement de leurs perceptions sensorielles pour sonder la sincérité du givin 
à son insu.
-Je n'ai pas eu le temps de réfléchir à la question. Il pourrait s'agir d'un bug informatique ou d'une 
erreur de saisie mais je n'y crois pas vraiment, confia le non humain. Surtout quand il s'agit d'une 
différence de huit cent soixante et onze mille crédits, si mes calculs sont exacts.
Le jeune corellien réprima un sourire en coin, légèrement amusé par cette précision mathématique 
dont faisaient preuve parfois à l'excès les givins, réputés dans toute la galaxie pour leurs talents dans 
les domaines scientifiques.
-Qu'es-ce qui vous fait penser cela? Insista la jeune femme attentive.
-Les comptes à l'actif et au passif sont parfaitement équilibrés, répondit le givin sans hésiter.
-Donc il pourrait s'agir d'un piratage informatique, suggéra Liars.
Sethnah garda le silence à cette hypothèse qui laissait poindre l'idée d'un coup monté contre leur 
entreprise sur le point d'effectuer le rachat d'une autre firme stratégique. La dathomirienne songeait 
de nouveau à cette OPA lancée récemment contre eux par Tendrado Arms et Blastech Industry. Une 
OPA qui avait heureusement avorté. Mais c'était la preuve que le monde des affaires était autant 
impitoyable que la sphère interne du Sith Unique.
Ce monde là ne pardonnait pas la moindre faiblesse et il leur fallait montrer régulièrement des crocs 
de nexu.
-Très peu probable. Nos systèmes informatiques sont très bien sécurisés contre toute attaque venant 
de l'extérieur et s'il y a eu une brèche, les analystes programmeurs l'auraient immédiatement répéré 
et transmis un rapport.
-Et aucun rapport n'a été transmis, fit  Liars qui pianotait fièvreusement sur son ordinateur pour 
vérifier.
-Ce  qui  signifie  que  le  piratage  a  lieu  à  l'intérieur  même  de  nos  locaux,  déduisit  la  jeune 
dathomirienne.
Le givin affichait un masque indéchiffrable.
-Cela semble à la fois logique mais incompréhensible. Moi et toute mon équipe avons travaillé pour 
feu votre père, monsieur Tissan. Et nous avions beaucoup de respect pour lui tout comme pour 
vous.
-Certes,  trancha  Sethnah.  Mais  toujours  est-il  que  seuls  les  comptables  et  vous-même  pouvez 
accèder à ce genre d'informations. Donc l'anomalie comme vous dites ne peut provenir que d'une 
manipulation volontaire soit de vous soit de l'un d'eux.
Le givin ne parut pas un instant decontenancé le moins du monde de se trouver dans la liste des 
suspects. Un bon point en sa faveur, qui le mettait hors de cause.
-Et personne n'est à l'abri d'une faiblesse, acheva Liars d'un ton solennel. Bon il va falloir convoquer 
et interroger nous-mêmes tous les comptables un par un.
-C'est fastidieux mais nécessaire, lui déclara-t-elle avec douceur. Plus tôt nous nous y mettrons, plus 
vite nous en finirons.
Le jeune corellien enviait  la  détermination de sa  compagne fière  et  orgueilleuse,  en particulier 



lorsque quelque chose de vital à ses yeux en valait la peine.
-Es-ce que tous les comptables sont présents? Demanda-t-il au givin.
-Puisque vous m'y faites penser, j'en ai autorisé un à rentrer chez lui.  Il se sentait sérieusement 
indisposé.
Les deux anciens apprentis du Sith Unique se figèrent.
-Indisposé, vraiment? Fit Liars perplexe.
-Quand est-il rentré chez lui? Demanda Sethnah qui avait deviné une partie de la réponse.
-Une demi heure avant que l'agent de la DGIC n'arrive. C'est un sakiyan du nom de Iek Gamar, 
ajouta le givin. Il habite au Secteur Bleu.
Aucun des deux n'eut besoin de s'exprimer car ils savaient ce qui leur restait à faire.
-Merci  beaucoup,  monsieur  Kharezmi.  Vous  pouvez  retourner  à  votre  poste,  je  vous  demande 
seulement de ne pas ébruiter ce problème. Et vérifiez si Gamar est bien à l'origine de la fraude.
-Bien, madame la directrice.
Le  comptable  principal  s'inclina  d'une  révérence  respectueuse  avant  de  prendre  congé  des 
codirecteurs.
-J'ai comme l'impression que cela devient intéressant, confia le corellien.
-En effet, acquiesça la dathomirienne.
Elle effleura un bouton sous le bureau et l'hologramme d'une femme encapuchonnée et armée d'un 
fusil blaster se matérialisa devant leur figure. La centurionne des Mistryls, cette caste de soldates 
natives d'Emberlene un monde de la Région d'Expansion, se distinguait comme à son ordinaire par 
cette raideur martiale à laquelle ils s'étaient tous deux accoutumés.
Plusieurs  dizaines  d'entre  elles  ramenées  par  Sethnah  de  leur  planète  assuraient  maintenant 
farouchement la protection des locaux de l'entreprise sur Coronet.
-Madame la directrice? Fit la femme brune au teint basané.
-Ocala, commença Sethnah, Liars et moi avons besoin que vous nous ameniez quelqu'un devant 
nous le plus vite possible.

Dans l'heure qui suivit l'ordre de Sethnah, les codirecteurs virent apparaître deux Mistryls dans leur 
bureau traîner par l'épaule un sakiyan intimidé qui semblait souhaiter se trouver dans le pire des 
enfers que face à deux anciens élèves du Sith Unique.
Les cerbères féminins aux traits impassibles freinèrent à deux mètres d'eux et poussèrent rudement 
le  non  humain  en  avant,  manquant  de  le  faire  trébucher  avant  que  ce  dernier  ne  rétablisse 
maladroitement son équilibre.
L'une d'elles, une femme blonde s'avança pour faire son rapport.
-Nous avons intercepté cet individu au spatioport principal de la ville alors qu'il tentait d'embarquer 
dans une navette en direction de la Bordure Médiane.
Le non humaine chauve à la peau noire cuivrée s'essuya nerveusement le front avec un mouchoir en 
dentelle.
-Bravo à vous, fit Liars impressionné par leur zèle.
-Vous pouvez disposer, leur déclara Sethnah. Gardez l'entrée et ne laissez entrer personne ici.
-À vos ordres.
Elles claquèrent leurs talons à l'unisson en position de garde à vous avant de sortir. Le couple le plus 
atypique de la galaxie tourna ensuite son attention vers le sakiyan qui n'en menait pas large. En ce 
qui  le  concernait,  Liars  ne put  s'empêcher  de goûter  sa  peur  pour  s'en repaître.  Une mauvaise 
habitude qu'il avait gardé de son apprentissage auprès de Dark Kamiya et dont Sethnah ne l'avait 
pas totalement guéri.
-Dis donc, Fille Despote, tu penses que c'est nous qui le mettons mal à l'aise?
-En effet, Vilain Garçon. Je dirais même que ses genoux se dérobent.
Ils avaient parlé exprès à haute voix pour déranger davantage le sakiyan, de plus en plus stressé. Ce 
dernier tira alors sur le col de sa tunique, transpirant à grandes gouttes. Iek Gamar qui possédait le 
regard affolé d'un animal pris au piège, se mit à hoqueter:
-Euh, il fait chaud ici, vous ne trouvez pas?



Liars et Sethnah échangèrent un rictus narquois.
-La  climatisation  a  été  réglée  par  Anubis  à  son  maximun,  je  crois,  répondit  le  corellien  avec 
nonchalance.
-C'est vrai.  Vous vous sentiriez beaucoup mieux si vous nous disiez la vérité, monsieur Gamar, 
insista la jeune femme aux cheveux blancs.
Le sakiyan s'épongea de nouveau le front en essayant de reprendre sa contenance.
-Je n'ai rien à me reprocher.
Son absence d'assurance était plus que flagrant. La dathomirienne se pencha en avant, ses yeux 
sombres d'amande le fusillant avec sévérité.
-Vraiment? Pourquoi avoir piraté le bilan de l'année précédente et prévenu la DGIC, dans ce cas?
S'enfonçant dans le déni, le sakiyan secoua la tête en reculant d'un pas.
-Je ne vois pas de quoi vous me par.. Aarrghh!!!
Iek Gamar lévita subitement au-dessus du sol, emprisonné dans une Etreinte de Force qui paralysait 
tous ses membres. Le corellien s'était levé de son fauteuil, la main gauche tendue en avant tandis 
que son poing droit serrait un sabre laser allumé à la lame verte émeraude crépitante. Une flamme 
haineuse avait noyé la paisible marée verte et grise de ses prunelles.
L'ancien apprenti de Dark Kamiya se rangea devant le sakiyan désemparé.
-Vous empestez le mensonge. Je déteste qu'on me mente, encore plus qu'on lui mente à elle.
Sa  voix  contenait  une  détermination  glaciale  alors  que  Sethnah  demeurait  flegmatique.  En 
apparence, car l'attirance de son homme pour le Coté Obscur, l'angoissait toujours.
Complètement terrorisé, le sakiyan ne résista pas longtemps.
-Je vais parler! Je vais parler! Glapit-il.
-Liars, laisse-le, dit Sethnah.
-D'accord.
À regret il libéra le sakiyan de l'Etreinte de Force, rangea son sabre laser et regagna sa place auprès 
de sa fidèle compagne alors que ses yeux avaient retrouvé une couleur sereine verte et grise. Le 
comptable non humain s'écrasa face contre terre et se redressa sur les genoux à moitié sonné.
-Maintenant nous vous écoutons attentivement monsieur Gamar, l'interpella sèchement l'ancienne 
apprentie de Dark Sarbanon. Et n'omettez aucun détail.
Soupirant d'un air résigné, le sakiyan avoua.
-Ces derniers temps, j'ai eu euh comment dire des soucis financiers. Je joue beaucoup au sabaak et 
je n'ai pas eu beaucoup de réussite.
-Qui  vous  a  payé  pour  trafiquer  les  comptes  de  l'an  dernier?  Demanda Liars.  Et  vous  aider  à 
rembourser vos dettes de jeu par la même occasion?
-Un inspecteur de la DGIC m'a promis qu'il  considérerait mon dossier fiscal  avec beaucoup de 
mansuétude.
-Comment s'appelle-t-il?
-Andons Mitri.
Ils accrochèrent alternativement le regard du sakiyan et surent grâce à la Force qu'il ne mentait pas.
-Eh bien voilà, Gamar, ce n'était pas si compliqué finalement, se moqua légèrement le corellien 
goguenard.
-Grâce  à  vos  aveux  spontanés,  vous  vous  évitez  des  poursuites  pénales.  Mais  vous  devez 
comprendre qu'en tant que comptable, vous vous n'êtes pas montré à la hauteur des responsabilités 
qui  vous  incombaient.  Par  conséquent  nous  ne  pouvons  pas  vous  garder  parmi  nous,  asséna 
l'intransigeante dathomirienne.
-En d'autres termes vous êtes renvoyé sur le champ, lança Liars. Et ne comptez pas toucher vos 
indemnités de licenciement en passant, ajouta-t-il.
Comme s'il  était  soudainement conscient  de la gravité de ses actes,  l'horreur s'exprima dans le 
regard de Iek Gamar.
-Vous ne pouvez pas faire ça! J'ai une famille à nourrir!
-Vous auriez du y penser avant, répliqua Sethnah sans ménagement. Au revoir.
La supplique silencieuse du sakiyan ne les fit pas fléchir davantage. Les épaules voutées de honte, il 



quitta finalement le bureau des codirecteurs de Novatech Galactic Industry.
-Bon voilà une bonne chose de faite.
-En effet, approuva la descendante de Vestara Khai. Maintenant il nous ne reste plus qu'à aller dire 
deux mots à ce monsieur de la DGIC. Prêt pour une balade romantique, Vilain Garçon?
-Avec plaisir, Fille Despote.

La Direction Générale des Impôts de Corellia se trouvait dans le même quartier de Coronet que les 
bâtiments administratifs abritant la Chambre Consulaire Populaire et le siège du gouvernement des 
Cinq Mondes. Il fallut un certain temps au jeune couple pour repérer une tour anonyme qui portait 
le nom de la DGIC trancrit sur des holopanneaux en aurebesh.
Pour l'occasion, ils avaient troqué leurs vêtements civils luxueux pour des robes verdâtres de Jedi 
corellien et une combinaison rouge moulante de combat recouvert par des robes sith respectivement 
pour Liars et Sethnah.
Ils franchirent sans encombre les portiques de sécurité qui ne détectèrent pas la présence de leurs 
armes énergétiques grâce à un dosage savant de l'usage de la Force pour pénétrer dans un hall 
d'accueil  bondé  de  plusieurs  dizaines  d'usagers  sagement  rangés  en  file  indienne  devant  les 
guichets. Ils retirèrent leur capuchon qui couvrait leur tête pour ne pas alerter les holocaméras de 
sécurité.
Grâce à leurs sens naturellement aiguisés à l'extrême, ils perçurent divers échanges comme cette 
mère de famille twi leck qui hurlait d'une voix suraïgue au premier rang.
-Mais ce n'est pas possible! J'élève seule trois enfants à charge, je devrais avoir droit à quatre parts 
comme l'an dernier et non pas trois et demie!
-Et je vous repète madame, lui répondait calmement face à elle une agent corellienne au service des 
Impôts des Particuliers depuis son guichet, que vous êtes divorcée depuis l'année dernière et pas 
veuve. Je ne fais qu'appliquer la loi, autrement dit le premier paragraphe de l'article 583-4 du Code 
Général des Impôts de Corellia que je vous invite à consulter sur l'holonet.
Consciente qu'elle s'emportait pour rien, la twi leck baissa d'un ton, devenant ainsi raisonnable. 
Contrairement  à  l'homme  placé  sur  sa  gauche  à  sa  hauteur,  qui  apostrophait  durement  un 
fonctionnaire gardant un sang froid certain.
-Espèce d'abruti! Pourquoi suis-je imposé plus que mon voisin, qui gagne plus de revenus que moi? 
Ça fait dix fois que je vous pose la question!
-Et je suis prêt à y répondre, si vous voulez bien m'écouter, monsieur.
-Vous les fonctionnaires, vous êtes tous les mêmes! Tous des incompétents!
N'y tenant plus, l'agent appela ensuite à sa rescousse un vigie trandoshan qui invita l'usager très 
énervé à un peu plus de modération.
Cherchant à s'orienter, les deux anciens élèves du Sith Unique abordèrent un autre vigie, humain, 
qui semblait aussi musclé qu'un rancor.
-Pardon, savez-vous où se trouve le Service des Impôts des Entreprises? Demanda Sethnah.
-Premier étage.
-Merci.
Ils contournèrent rapidement la foule pour s'engouffrer dans le turbo ascenseur le plus proche. Et 
descendirent quelques secondes plus tard au premier étage pour se retrouver au milieu d'un large 
couloir dans lequel un droïde protocolaire qui freina devant eux.
-Bienvenue à la DGIC, leur souhaita-t-il. Puis-je vous aider?
-Nous cherchons le bureau de Andons Mitri, fit Liars.
-Au fonds du couloir à gauche. Mais l'inspecteur Mitri est en réunion avec un de ses agents, vous 
devriez prendre rendez-vous.
La crosse brillante d'un sabre laser bondit tout à coup dans la paume de Liars, imité par Sethnah qui 
montra involontairement le manche de son fouet laser accroché à la ceinture.
-Nous ne les dérangerons pas longtemps, lui assura-t-elle.
-Restez quand même à distance, il risque d'y avoir un peu de grabuge, fit le corellien.
L'incompréhension illumina les photorécepteurs du robot.



-Mais de quoi parlez-vous? S'écria-t-il indécis.
-Bah, on va seulement refaire la décoration.
Les  deux  codirecteurs  de  Novatech  Galactic  Industry  le  laissèrent  sur  place  sur  cette  réponse 
cinglante. Ils se placèrent de part et d'autre de l'entrée du bureau d'Antons Mitri. À travers le battant 
blindé de duracier, ils surprirent des brides de conversation et reconnurent la voix de Gos Barem.
-Franchement, je trouve que vous mettez un certain acharnement dans cette histoire, disait celui-ci. 
Comme si c'était personnel.
-Je vous expliquerai plus tard, n'ayez pas d'inquiètude.
-Je l'espère, monsieur Mitri. Je l'espère.
C'est  à  ce  moment-là  que  Liars  et  Sethnah  décidèrent  d'intervenir.  À  l'aide  de  la  Force,  ils 
arrachèrent le battant de ses gonds, le faisant s'abattre brutalement d'une pièce et surgirent sur le 
seuil le sabre laser activé.
Gos Barem eut la réaction classique de l'individu sans histoire qui voyait tomber la foudre. Ses yeux 
s'agrandirent sous le coup de stupeur, offrant un effrayant contraste avec son supérieur hiérarchique 
qui se dressait droit derrière sa table avec une calme arrogance, peu impressionné par les néons 
crépitants rouge et vert que brandissaient les renégats du Sith Unique.
-Andons Mitri, on peut vous dire deux mots en privé? Lança Liars.
L'inspecteur de la DGIC resta de marbre et se contenta de soutenir leur regard.
-Sortez, Barem.
-Je dois prévenir la CorSec, monsieur l'inspecteur?
-Inutile, cela ne prendra pas longtemps. Ne revenez que si je vous rappelle.
Le corellien jeta un coup d'oeil indécis à sa compagne qui le lui rendit alors que l'agent de la DGIC 
s'empressa de déguerpir. La mission intimidation ne tournait pas comme ils l'avaient prévu.
-C'est étrange, vous semblez déçus chers codirecteurs.
Andons Mitri ponctua cette pique d'un sourire satisfait.
-Qui êtes-vous en réalité? Interrogea Sethnah.
-Je pensais que vous aviez commencé à le deviner, répondit l'inspecteur.
Tout à coup une lueur funeste naquit dans ses iris aux couleurs insignifiantes. Une flamme de haine 
tellement familière aux deux anciens apprentis du Sith Unique qu'un mot traversa leurs pensées. Un 
mot qui traduisait tout ce qu'ils avaient renié et essayé de combattre.
Sith.
-Dark Sarbanon vous envoie ses salutations, traîtres.
Le  guerrier  adepte  du  Coté  Obscur  qui  avait  tombé  le  masque,  lâcha  sans  prévenir  une  volée 
d'Eclairs de Force que Sethnah bloqua non sans mal avec son sabre laser. Quant à Liars, il avait 
bondi sur le coté et fonçait droit sur leur ennemi. Ce dernier projeta sur lui avec sa télékinésie sa 
table de travail, que le corellien esquiva d'un salto avant.
Antons Mitri accumulait la Force pour la libérer en une décharge d'énergie mais l'ancien apprenti de 
Dark Kamiya ne lui accorda même pas ce luxe. Avant de retomber sur ses appuis, Liars avait lancé 
son talon dans la poitrine, l'envoyant traverser la fenêtre de transparacier derrière lui.
Le guerrier du Sith Unique atterrit avec souplesse sur le permabéton, et fut engagé aussitôt par son 
antagoniste corellien qui voulut en finir avec lui, en entamant des mouvements de Vaapad, le style 
de combat au sabre laser le plus agressif.
Antons Mitri ne pouvait que battre en retraite avec précipitation, les frappes désaccordées de Liars 
évoquant  des  tentacules  de  sarlacc.  Pendant  quelques  instants,  aucun  des  duellistes  ne  prêta 
attention à la panique qu'ils provoquèrent chez les badauts, ces derniers s'égaillant comme des rats 
womps enfumés dans leur terrier.
Ils s'écartèrent l'un de l'autre,  le corellien agaçé de ne pas avoir  réussi à le blesser grièvement. 
Néanmoins les quelques entailles fumantes qu'il avait infligé au Sith prouvaient qu'il l'avait dominé 
nettement.
Sans compter que Sethnah Khai l'avait rejoint et avait usé d'un Saut de Force pour se réceptionner 
dans le dos du fugitif lui coupant ainsi toute retraite.
-Vous n'avez aucune chance de vous en sortir, commença la dathomirienne. Nous sommes deux et la 



CorSec ne va  pas  tarder  à  arriver  sur  les  lieux.  Rendez-vous et  un procès  équitable  vous  sera 
garanti.
-Je n'avais pas prévu que vous me démasqueriez aussi vite, glissa le guerrier du Sith Unique avec un 
sourire nonchalant. Et je n'ai pas prévu de me rendre.
-Tant  mieux.  Moi,  je  n'ai  pas  prévu  de  vous  épargner,  le  tança  Liars.  Les  grands  esprits  se 
rencontrent.
Les  yeux  jaunes  ardents  de  son  ennemi  se  braquèrent  sur  lui,  exprimant  tout  le  mépris  qu'il 
ressentait à son égard.
-Je n'ai pas prévu de mourir seul, Jedi.
La sensation de danger picota leur nuque au moment où Mitri exhiba une sphère argentée, celle d'un 
détonateur  thermique.  Qu'il  lança  à  l'aide  de  la  Force  sur  le  corellien.  Ce  dernier  surpris  eut 
seulement d'invoquer un bouclier de Force et d'entendre Sethnah hurler son nom. Il la vit lancer son 
sabre laser sur Mitri avant qu'une boule de feu n'apparut entre le Sith et lui.
L'onde de choc fracassa ses tympans après l'avoir catapulté durement au sol. Un sifflement aïgu 
traversa ses oreilles pendant de longues secondes éternelles puis une jeune femme auux cheveux 
blancs et au visage tatoué laissant paraître un effroi absolu, se précipita à son chevet.
Confus, il l'observa en train d'ouvrir la bouche sans qu'il ne parvienne à comprendre d'abord ce 
qu'elle lui hurlait.
Enfin, le bourdonnement cessa.
-Liars, tout va bien?! Ne cessait de lui répéter Sethnah.
-Arrête de crier si fort, grogna-t-il. Tu vas me rendre sourd.
Elle le serra dans ses bras avec un grand sourire soulagé avant de l'aider à se relever. Le jeune 
corellien put constater  que le  guerrier  Sith gisait  par terre en deux grands morceaux cautérisés 
séparés au niveau du bassin.
-C'est fini pour aujourd'hui, déclara Liars.
-On dirait bien.

-Vous avez décidément une chance incroyable, tous les deux.
Ainsi s'adressait à eux, un homme au visage rubicond laissant poindre au menton, une barbichette 
poivre et sel. Qui était revêtu de la tenue des Jedi natifs de Corellia.
-On peut dire que la Force est avec nous, maître Horn, répondit Liars.
-Vous avez interrogé Gos Barem? Demanda Sethnah.
Terrax Horn se tourna vers l'agent de la DGIC qui achevait sa déposition, enregistrée par un officier 
de la CorSec alors que des droïdes légistes refermèrent le sac mortuaire sur les restes du guerrier 
Sith.
Des Jedi corelliens aidés de d'autres agents des forces de sécurité locales protégeaient le périmètre 
de tous les intrus, notamment de certains journalistes zélés d'Holonet Corellia News.
-Il  ignorait  la  véritable  nature de son supérieur  hiérarchique,  expliqua Horn.  Il  n'y aura pas de 
poursuites contre lui. Dans le pire des cas, il aura juste un blâme.
Liars et Sethnah jugèrent alors qu'ils en avaient terminé ici.
-Bon, si cela ne vous dérange pas, nous allons prendre congé pour nous remettre de nos émotions, 
dit la dathomirienne.
-Je comprends, accepta Terrax Horn en s'inclinant. Bonne journée.
Le chef des Jedi corelliens s'éloigna et les deux anciens apprentis du Sith Unique se prirent la main 
avant de s'éclipser discrètement. Ils pivotèrent sur leurs appuis après que quelqu'un se soit éclairci la 
gorge pour attirer leur attention.
Il s'agissait ni plus ni moins de Gos Barem.
-Hum, monsieur Tissan madame Khai. Je voulais seulement vous parler d'un petit détail sur votre 
déclaration d'impôt sur le revenu..
-STOP!! S'écrièrent-ils tous les deux en choeur pour l'interrompre.
-Assez parlé d'impôts pour aujourd'hui, reprit vivement le jeune corellien.



-Nous vous rappelerons plus tard dans la journée, indiqua Sethnah.
Gos Barem, un instant pris au dépourvu par leur virulence subite, retrouva sa placidité.
-Comme vous voudrez. Bonne journée.
Les deux anciens apprentis du Sith Unique franchirent le périmètre et empruntèrent sans perdre de 
temps l'une des avenues qui les reconduirait à la tour de Novatech Galactic Industry. Ignorant au 
passage les appels de plusieurs journalistes corelliens qui sollicitaient une interview de leur part.
Retour aux affaires.
-On pourrait déjeuner au Soleil de Corellia, proposa Sethnah qui mentionnait le nom de célèbre 
restaurant casino de Coronet.
-Tu as raison, une Salade Jabiimienne me ferait le plus grand bien.
-Comme nous avons l'après-midi libre, nous pourrons jouer au docteur ensuite, Vilain Garçon.
Liars ricana.
-Serait-ce une invitation, Fille Despote?

                                                       FIN


